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Objectifs de l’étude :

Quel est l’état de santé des peuplements piscicoles de la Basse Vallée 

du Doubs ? (peu de donnée « longitudinale » depuis 1983…)

Quelles sont les causes majeures des éventuelles limitations ou 

altération des capacités pisciaires du Doubs ?

Le poisson peut- il servir de guide pour améliorer la qualité physique ?

Alevins de brochet collés à la végétation
(Photos LEPA Valdoie)



Le bon fonctionnement d'un cours d'eau



• Contexte de la basse vallée
– Mobilité historique importante du Doubs dans sa Basse Vallée alluviale à l’origine 

d’une biodiversité remarquable

– Importants travaux de corrections au 19ème siècle pour la réalisation de recoupements 
de méandres (Projet « Polonceau ») et d’endiguements

– Réalisation d’extractions de matériaux courant du 20ème siècle (1950-1990)



Phénomène d’érosion 

régressive avec 

enfoncement théorique 

de 2,8 m entre le pont de 

Chaussin et l’aval de Petit 

Noir

Phénomène limité par les 

• Rectification du tracé au 19ème

siècle

– « Projet Polonceau » : 
rectification du tracé 
partiellement réalisé           
entre 1855 et 1880

– Réduction de la longueur 
développée du Doubs de 90,5 
km (1840) à 75 km 
(actuellement)

Usages historiques et pressions



Usages historiques et pressions
• Endiguement généralisé du 19ème siècle

– Historiquement 

• 100 km de digues construits entre 1840 et 1880  entre Dole et Verdun 
(concentrent les débits de crue dans le lit mineur ce qui amplifie l’incision).

– Actuellement

• 74 digues pour un linéaire de 82 km sur la basse vallée du Doubs

• 15 digues pour un linéaire de 17 km au niveau de Longepierre

• Extractions de matériaux au 20ème siècle

– Extractions de matériaux alluvionnaires en lit mineur depuis les années 50 
(bâtiment, réseau routier et autoroutier …)

– Secteur particulièrement exploités

• Champdivers : entre 1,2 et 1,4 Mm3 de 1964 à 1986

• Champ Chaudière : entre 1,1 et 1,3 Mm3 de 1967 à 1987

• De Lays à Navilly : entre  4,5 et 5,5, Mm3 de 1960 à 1990



État rectifié
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Le cercle vicieux de la chenalisation
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Evolution historique du tracé du Doubs et de la Loue à leur confluence

Régression des 

ombres







Objectifs et démarche d’étude

Investigations Contenu Dates Objectif

Thermographie Sondes thermographiques
Eté 2014 -> 

aut. 2015

Typologie / fonctionnement 

hydraulique et phréatique

Pêches automnales Filets par habitats tripliqués Nov. 2014 Abondance carnassiers

Qualité des mosaiques

d'habitats aquatiques

Cartes des mésohabitats

Méthode IAM
juin-15

Diagnostic sur la Qual. Phys

Prise en compte des 

différences habitationnelles

Peches estivales
Electricté et  filets, par faciès 

et par habitats, tripliqués
Jun Juillet 

2015 

Structure des peuplements et 

des populations 

Qualité physique globale

Cartes des biotiopes

Méthodes « tronçons » 

Calages topographiques

Fev. puis 

Aout Sept 

2015

Recherche des causes des 

altérations physiques

Stratégie d’aménagement

Bilans et propositions
Synthèse générale et 

interprétations 
mars-16

Recomandations de gestion 

et principes de restauration 

opérationnels



Objectifs et démarche d’étude
4 Compartiments prospectés

2 Techniques  complémentaires

2 Stratégies coordonnées



Efforts de pêches comparables d’un site à l’autre

multisaisonniers

robustes

contrôle de l’erreur instrumentale (± 30 %)

Nov. 2014 84 postes prospectés par  « petits » filets multimailles

Juin Juil 2015 104 placettes (habitats) prospectées à l’électricité

94 postes prospectés par « petits » filets multimailles



Liste d’espèces capturées

Sur 6 stations en deux campagnes



Comparaison des rendements de captures (CPUE) estivales



Comparaison des rendements de captures (CPUE) hivernales



Comparaison des rendements de captures (CPUE) hivernales



Substrats supports

Hauteurs d’eau

Vitesses de courant

Analyse des mosaiques d’habitats aquatiques : Lays-sur-Doubs



Substrats supports Hauteurs d’eau

Vitesses de courant

Analyse des mosaiques d’habitats aquatiques : Pontoux



Comparaison des capacités habitationnelles

Qualité physique contrastée selon les secteurs

Déficit de qualité physique : entre 40 et 80 %



Relations entre la qualité des mosaiques stationnelles et 

les densités piscicoles automnales



Relations entre la qualité des mosaiques stationnelles et 

les densités piscicoles estivales



Détermination de 

la qualité physique 

des mosaïques de 

faciès et de 

biotopes…

Cartographie 

tronçons par 

tronçons



Thermographie comparée du chenal à Lays et deux 

deux mortes au fonctionnement différent : 2014
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Sur l'EAU

Thermographie comparée du chenal à Lays et deux 

deux mortes au fonctionnement différent : 2015



Inventaire fonctionnel des systèmes latéraux  



Potentiels piscicoles et qualité physique de la 
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Principes de restauration : les mortes

État actuel

Proposition

Assèchement rapide

des parties amont

Faible hauteur d’eau et
envasement des parties aval

DOUBS

Plan schématique actuel des mortes

connectives avec le Doubs

Bouchon

vaseux

Cordon arbustif ou arborescent
perché, de quelques mètres de

large, souvent incomplet

Maïs

Bassins
peu profonds

successifs

Chenal
sinueux

peu
profond

Alimentations de

quelques L/s au
printemps

DOUBS

Profil en long schématique du projet de restauration et de

valorisation des mortes connectives avec le Doubs

Tampon annulaire complet

(aulnaie frênaie) d’au
moins 30 m de large



Bourrelets
jalonnant le

linéaire (2 à 6)
40 cm
en crête

Décaissage des
berges abruptes

Léger rehaussement
du fond (10 à 20 cm)

pour ménager des
pentes latérales et

longitudinale douces Chenal sinueux en pente douce

(circulation des poissons)

Zone tampon annulaire complète

d’au moins 30 m de large
Au moins 30 m de large

Profil en travers schématique du projet de restauration et

de valorisation des mortes connectives avec le Doubs

Profil en travers schématique actuel des

mortes connectives avec le Doubs

MaïsPeuplier, (frêne et
saules blancs)

Maïs

Assèchement rapide

des parties amont

Principes de restauration : les mortes

État actuel

Proposition



Principes de restauration : les mortes

État actuel

Proposition

Haut fond

déporté dans
le chenal

Bourrelets
jalonnant le

linéaire (2 à 6) Alimentations de
quelques L/s au

printemps

Zone tampon annulaire
d’au moins 30 m de large

Ralentissement des écoulements pour augmenter
de plusieurs jours la durée de mise en eau des

mortes sans entraver la circulation des poissons

Chenal

d’accès

DOUBS

Profil en long schématique du projet de restauration et de

valorisation des mortes connectives avec le Doubs

Assèchement rapide
des parties amontFaible hauteur d’eau et

envasement des parties aval
Bouchon
vaseux

DOUBS

Profil en long schématique actuel des mortes

connectives avec le Doubs
Maïs



Principes de restauration  tenant compte des contraintes 

hydrauliques et des processus d’érosion : lits emboités
Lits emboités avec chenal

sinueux (compromis vertical optimal)

Culture

intensive

Culture

extensive

Bâtiment

Sinuosité

ménagée

Recharge

de fond

(gravier/galet)

Décaissage

Niveau d ’étiage

Extension de

l’inondation

biannuelle à

biennale

Niveau de crue

biannuelle à biennale

État rectifié

Bâtiment

Culture

intensive Comblement

des anciens

méandres

Parfois

édification

de digue ou

merlon

Abaissement du

niveau de crue

et réduction de

la frange humide

Abaissement et étalement de la lame

d’eau d ’étiage.

Tarissement de la nappe

d’accompagnement

Remblai des méandres

et des bras morts

Extension de

l’inondation

décennale

Niveau d’étiage

RESTAURATION

PARTIELLE


